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Anima(ex)Musica
Cabinet de curiosités du XXIe siècle

Le projet de l’exposition
Anima(ex)Musica est une exposition au croisement 
des approches scientifiques et artistiques du monde 
qui nous entoure. 
À partir des créations du collectif artistique Tout 
Reste À Faire s’est développée une exposition 
qui oscille entre art, entomologie et organologie. 
Abordés tout au long de la visite, ces thèmes 
permettent un approfondissement de la démarche de création pour ces sculptures réalisées 
avec d’anciens instruments de musique dans l’objectif de recréer au format macroscopique des 
arthropodes. Ainsi, tout au long du parcours, ces trois trames se complètent pour permettre de 
développer la curiosité autant scientifique que culturelle et artistique. 
L’exposition entre également en résonance avec le site de La Roche-Jagu qui se veut être un 
lieu de rencontre entre nature et culture.

© photos sur la double page du collectif Tout Reste À Faire
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Anima (ex) Musica : des bestioles géantes et musicales
https://www.youtube.com/watch?v=b1Ix6Fgx9SE

Anima (ex) Musica - Les Tombées De La Nuit - Rennes
https://www.youtube.com/watch?v=BrUhF2XH2XM

Teaser - Anima (ex) Musica | Collectif Tout/Reste/À/Faire
https://www.youtube.com/watch?v=QQkssx9EsXY

TROIS VIDÉOS 
pour découvrir l’univers de Tout Reste À Faire
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Plan de l’exposition
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Plan de l’exposition
2e étage
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Plan de l’exposition
Les combles
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Les trois univers
Une création 
artistique
À travers les arthropodes, il est facile de 
comprendre toute l’inventivité de la nature, 
une source d’inspiration immense pour le 
collectif d’artistes Tout Reste À Faire dans 
la création de ses sculptures. En rendant 
visible l’invisible, le changement d’échelle 
aide à la compréhension du minuscule et met 
en valeur sa complexité. En plus d’appuyer 
l’approche scientifique de l’exposition, 
de lier entomologie et organologie, cette 
démarche artistique permet également un 
discours culturel de l’ensemble et soutient 
la philosophie du projet : la découverte du 
monde invisible, entre la taille minuscule 
des insectes et le mécanisme caché des 
instruments de musique. 

1 - Tettigonia viridissima 
(sauterelle) - orthoptère
piano 
2 - Pulex irritans 
(puce de l’homme) - siphonaptère
guitare, mandoline, ukulélé, luth 
vietnamien, conga, harmonium, piano, 
accordéon, caisse claire, orgue à bouche, 
flûte à bec
3 - Megapomponia merula 
(megapomponia) - hémiptère
violon, alto, archet, violoncelle, 
contrebasse, harmonium, piano, 
bombarde, cornemuse 
4 - Oniscus asellus 
(cloporte) - isopode
batterie, violoncelle, banjo, accordéon, 
xylophone, harmonica
5 - Meloe proscarabeus 
(meloé) - coléoptère
 batteries, tambourin, enceinte, clarinette, 
violoncelle
6 - Trichognathus marginipennis 
(margipenne) - coléoptère
trombone, tuba, trompette, cornet, nafir, 
clarinette, sourdine, tambour, harmonium, 
piano, métronome, violoncelle, accordéon 

7 - Coreus marginatus 
(punaise) - hétéroptère 
mandoline, synthétiseur, guitare, trompette, 
piano
8 - Scolopendra cingulata 
(scolopendre) - chilopode
piano, mandoline, accordéon, grelot à 
clochettes
9 - Leptinotarsa decemlineata 
(doryphore) - coléoptère
piano, violon, violoncelle, contrebasse, 
baguette de tambour, archet
10 - Dolomedes fimbriatus 
(araignée) - arachnide
mandoline, guitare, trompette, piano, 
synthétiseur
11 - Eurycnema Goliath 
(phasme goliath) - phasmatode
lutrin, darbouka, accordéon, violon, 
violoncelle, sourdine, harmonium, trompette, 
piano, cymbale
12 - Lucanus Cervus 
(scarabée) - coléoptère
piano
13 - Nephila pilipes 
(néphile à toile dorée) - arachnide
archet, piano, accordéon, saxophone, 
cymbale, sonnette

Une zone d’atelier, des vidéoprojections, des 
présentations de dessins et de partitions 
ainsi que des installations sonores sont 
également proposées pendant le parcours 
rendant ainsi la visite variée et dynamique.

1

2 3 4

5

6 7

8

9

10 11 12

13
© photos du collectif Tout Reste À Faire
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L’univers de l’entomologie
Les animaux mal connus et mal aimés que sont les arthropodes 
sont ici mis à l’honneur pour souligner leur importance dans 
l’équilibre de notre écosystème. Des collections muséales du 
Muséum national d’Histoire naturelle, de l’Université Rennes 1 
et d’Agrocampus à Rennes (boîtes à insectes et modèles 
anatomiques) sont présentées. Un cabinet d’entomologie, tel un 
mini laboratoire scientifique, permet d’observer au microscope 
différentes espèces. Le tout démontre le concept de diversité 
et de classification des espèces, œuvrant à sensibiliser et 
développer la curiosité des élèves. 

1 - Scarabaeidae
2 - Cetoniinae
3 - Scarabaeidae
4 - Prisopodidae
5 - Cicadidae
6 - Bombycidae
7 - Phasmatidae
8 - Saturniidae

1

2

3

4

6

5

8

7

© photos du Muséum national d’Histoire naturelle de Paris
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Le monde de l’organologie
En complément de l’approche organologique qui présente les 
instruments de musique selon leur classification ou encore 
leurs matériaux pour mieux appréhender cette science, 
l’exposition fait la part belle à la complexité et à la diversité du 
monde de la musique. La présentation d’instruments issus du 
Musée de la Musique et de la collection particulière de l’artiste 
David Hopkins met en avant des pièces singulières et parfois 
peu connues, mais aussi provenant de cultures différentes afin 
d’élargir notre vision de ce qu’est un instrument de musique. 

1 2

3

876

54

1 - Flageolet double
2 - Viole d’amour
3 - Orgue à bouche
4 - Luth pipa
5 - Pochette
6 - Flageolet triple
7 - Trompette marine
8 - Serpent courbe

© photo Claude Germain

© photo Claude Germain

© photo Jean-Claude Billing 

© photo Claude Germain © photo Claude Germain

© photo Jean-Claude Billing © photo Claude Germain © photo Claude Germain
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Déroulé de 
l’exposition

INTRODUCTION & SCARABÉE
CHAMBRE SEIGNEURIALE
Description
Cette salle introductive permet de poser les bases du discours de l’exposition.
Supports muséographiques
L’installation sonore consacrée aux instruments à vent permet d’écouter 
les sons de l’écoulement de l’air, autrement dit le vent. Elle se compose de 
plusieurs dizaines d’instruments suspendus et assemblés en forme de cornet 
géant. Des pupitres sur l’installation permettent au public de produire des sons.
Des panneaux explicatifs offrent un point de départ en expliquant l’objectif de 
l’exposition, une présentation de l’entomologie, de l’organologie et du concept 
de cabinet de curiosités. Enfin, un autre panneau vient éclairer la démarche du 
collectif artistique Tout Reste À Faire.
La trompette marine, un instrument à corde produisant un son d’instrument à 
vent, est placé dans la garde-robe près de la chambre seigneuriale.
La sculpture du Scarabée est réalisée avec deux pianos droits.

© photo Claude Germain

© photo Tout Reste À Faire



11

ORTHOPTÈRE & COLÉOPTÈRES 
SALLE  SEIGNEURIALE
Description
Dans la même veine que la salle précédente, on y retrouve un mélange 
des trois trames du discours.
Supports muséographiques
L’installation sonore consacrée aux percussions est aussi munie de pupitres 
permettant de déclencher des sons. Ici, le dispositif permet au public, via des 
consoles, d’évoquer la résonance du sol et le rythme des pas sur la terre.
Des panneaux explicatifs se concentrent sur l’exemple de la sauterelle et du scarabée 
sacré. Ils mettent aussi en lumière le travail du naturaliste Jean-Henri Fabre. Du 
côté musical est développée la méthode de la classification organologique. 
Deux vitrines mettent en avant des instruments à vent de part et d’autre de la salle 
seigneuriale avec dans la première deux serpents et un orgue à bouche et dans la 
seconde une flûte à bec basse et trois flageolets.
Deux instruments, un cor omnitonique et un saxhorn sont placés dans la salle 
d’étude annexe accompagnés d’un panneau explicatif sur les matériaux des 
instruments.
Les sculptures du Trichognathus et du Meloé viennent illustrer le monde des 
orthoptères et des coléoptères.

SALLE/ATELIER
CHAMBRE DE PAREMENT
Description
Cette salle se veut différente des salles précédentes dans son approche 
avec d’autres types d’installations mises en place. C’est également dans 
cet espace que se tiendra l’atelier mobile où pendant plusieurs sessions les 
artistes seront présents pour échanger et créer sur place une 14e sculpture.
Supports muséographiques
Un panneau explicatif avec présentation de croquis préparatoires offre une 
idée du travail de création qui se cache derrière le résultat des sculptures 
exposées. 
Une courte vidéo montre les étapes de travail d’un luthier pour la fabrication 
d’un violon.
Un trieur permet d’aborder le système mécanique des instruments pour 
mieux comprendre la partie technique de leur fonctionnement, ce qui fait 
écho au réemploi fait pour les sculptures des pièces.
La vidéoprojection d’un film de Lara Laigneau intitulé « portraits d’artistes » 
présente les démarches des trois auteurs du projet : David Chalmin, Mathieu 
Desailly et Vincent Gadras.
La sculpture de la Sauterelle vient compléter l’ambiance de cette salle.

© photo Thierry Ollivier
© photo Tout Reste À Faire  

© photos Tout Reste À Faire
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PUNAISE, 
DORYPHORE, 
POMPONIA ET 
INSTRUMENTS 
À CORDE
SALLE HAUTE
Description
Première salle visitée sur ce niveau, celle-ci 
est composée des trois univers de l’exposition.
Supports muséographiques
Deux vitrines d’instruments sont présentes dans la pièce, 
y sont exposés des instruments à corde, un archiluth, une 
pochette, deux luths, une viole d’amour, une vielle à roue 
et une guitare-lyre. L’installation sonore consacrée aux 
instruments à cordes est mise en place sous forme d’une 
forêt d’instruments rappelant le bois dont ils sont composés. 
Les dizaines d’instruments iront de l’alto à la contrebasse 
en passant par le violoncelle, en écho à la présentation des 
instruments placés en vitrine. 
Trois sculptures sont disposées autour, la Punaise, le 
Doryphore et le Pomponia.

GRAVURE ET 
PARTITION
CHEMIN DE RONDE
Description
Le chemin de ronde longe les salles principales et offre 
un moment de déambulation avec une vue sur la vallée du 
Trieux, un espace propice pour une galerie d’iconographies.
Supports muséographiques
Des gravures d’insectes sont présentées sur un mur pour 
apprécier les représentations artistiques classiques dans le 
domaine de l’illustration scientifique.
Des partitions musicales permettent de se figurer la 
méthode d’écriture de la musique et montrent la diversité 
possible de présentation d’une partition.

© photos Claude Germain
© photos Tout Reste À Faire 
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LE CABINET DE L’ENTOMOLOGISTE
PETITE SALLE HAUTE
Description
Cette salle est centrée sur la partie entomologique de l’exposition avec le système le plus directement pédagogique. Elle vise à 
sensibiler à la richesse du monde des arthropodes à travers une approche scientifique.
Supports muséographiques
Le cabinet d’entomologie est un mini laboratoire dans lequel le public est invité à entrer pour découvrir la variété existante d’arthropodes, 
ou encore observer des insectes à la loupe binoculaire.
Des grands panneaux recouvrent les murs afin d’afficher des boîtes d’insectes sous verre, permettant d’initier à la classification des 
insectes, ou des gravures anciennes.
Deux maquettes anatomiques en papier mâché utilisées au début du XXe siècle reproduisent un ver à soie et un hanneton.

BIBLIOTHÈQUE
CHAMBRE

Description
Dans cette salle se trouve aujourd’hui la bibliothèque, 
c’est aussi l’espace où les animations  pédagogiques sont 
organisées.

© photos du Muséum national d’Histoire naturelle de Paris 
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PERCUSSIONS 
ET SCULPTURES
LES COMBLES
Description
Sur la zone entière des combles alternent de 
nombreuses sculptures et des instruments de 
musique à percussion venant de la collection 
personnelle de David Hopkins dans une 
ambiance plus resserrée et personnelle.
Supports muséographiques
Trois estrades dans la zone centrale mettent 
en valeur la grande variété d’instruments à 
percussion.
Les sculptures du Cloporte, de l’Araignée, 
du Phasme, de la Puce, du Nephilia et de 
la Scolopendre (commencée en 2018 à La 
Roche-Jagu) rythment la surface entière des 
combles. 
Un film est projeté sur écran, en fin de visite, 
au niveau de l’espace intermédiaire. Nommé 
«  regards croisés  », il va à la rencontre 
d’acteurs scientifiques et culturels pour 
discuter autour du projet.

© photos David Hopkins
© photos Tout Reste À Faire
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Les animations 
pédagogiques

MEMORY
Pendant la visite de l’exposition, les élèves pourront découvrir de fabuleuses 
sculptures d’arthropodes réalisées avec des instruments de musique. En fin de 
visite, un jeu de Memory permettra de vérifier leurs nouvelles connaissances sur les 
insectes et les instruments.

Le déroulement
Après une brève découverte de l’exposition Anima(ex)Musica durant 
laquelle l’accent sera mis sur certains arthropodes et instruments 
de musique leur étant associés, les enfants, rassemblés dans la 
bibliothèque du château, participent à un jeu de Memory. À tour de 
rôle, ils doivent retrouver les paires de photographies se rapportant 
à des éléments de l’exposition. Afin de valider ces nouvelles 
connaissances, les élèves nommeront les éléments présents sur 
les cartes. Celles-ci seront écrites en français et en breton.

Les objectifs
Aiguiser son sens de l’observation et de l’écoute. Enrichir son vocabulaire. 
Découvrir de manière ludique les instruments de musique et le monde des insectes.

À destination du cycle 1.

Durée : 1h30 (y compris la visite de l’exposition).

Nombre maximum d’élèves : 30

Matériel fourni : jeu de cartes

Trois animations pédagogiques sont 
proposées en fonction des niveaux scolaires 
afin de renforcer le discours de l’exposition 
et de rendre la visite ludique.
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anima(ex)musica 
bestiaire utopique

anima(ex)musica bestiaire utopique

POM POM POM POM fait l’entrée  
de 5e symphonie de Beethoven !  
Vous démarrez doucement mais  
sûrement dans le jeu de la puce 
avec le plus grand coléoptère  
d’Europe. Le Lucanus Cervus,  
au vol lourd et bruyant est plus 
communément appelé le lucane 
cerf-volant à cause de ses grandes 
mandibules qui ressemblent  
à des bois de cerf. Il est  
impressionnant mais rassurez-
vous il est inoffensif. 
Attendez le deuxième mouvement ! 
(passer votre tour) 

Pour conserver les insectes  
et les collectionner dans les boîtes 
entomologiques, il faut procéder  
à leur étalage. Cette technique vise  
à déplier les insectes pour les faire 
sécher afin qu’ils maintiennent  
la position que l’on souhaite  
leur donner. Ils sont ensuite piqués 
avec des épingles sur des étaloirs  
en bois ou en mousse. Dans quel 
musée parisien peut-on admirer  
et étudier plus de 100 millions  
de spécimens entomologiques ?  
Si vous connaissez ce musée vous pouvez 
vous rendre case 7, sinon continuez  
à contempler cette collection.  

On trouve des xylophones dans 
tous les pays du monde. Son nom 
vient des racines grecques “xylo” 
qui veut dire “bois” et “phone”  
qui signifie “son”, qui évoque tout 
simplement cet instrument 
construit à partir de lames de bois 
de différentes tailles sur lesquelles 
on tape avec des maillets. On peut y 
ajouter des résonateurs, comme 
dans le Marimba d’Amérique  
centrale ou le Balafon d’Afrique  
de l’Ouest. À quelle famille  
appartiennent-ils ?  
Bonne réponse, vous avancez de 6 lattes. 
Mauvaise réponse : vous retournez  
à la case départ. 

4- Portée partition écriture   La scie égoïne et la scie à métaux 
sont des outils indispensables  
pour la fabrication du bestiaire  
mais c’est aussi un instrument  
de musique. 

Vous êtes tombés entre les  
mandibules broyeuses de la  
Tettigonia Viridissima. On rencontre 
cette grande sauterelle verte  
de l’Europe à la Mongolie. On peut  
reconnaître les mâles à leur  
puissantes stridulations émises.  
À la différence des criquets qui ont 
des antennes courtes et articulées, 
les siennes sont très longues  
et peuvent mesurer jusqu’à trois 
fois la taille de son corps.  
Elle vous a capturé. Vous passez un tour.   

Nous représentons la classe  
d’animaux invertébrés la plus  
nombreuse du monde vivant avec  
1,3 millions d’espèces décrites à  
ce jour. Nous sommes apparus il y a 
quelques 400 millions d’années  
et nous sommes les plus anciens  
animaux adaptés à la vie terrestre. 
Notre corps est segmenté en trois 
parties : une tête, un thorax pourvu 
de trois paires de pattes et  
de deux paires d’ailes ainsi  
qu’un abdomen séparé du thorax.  
Qui sommes-nous ?  
SI vous les avez reconnus vous pouvez  
rejouer, sinon passez le dé au joueur suivant. 

Le luth est un instrument à cordes 
pincées universel. Il peut prendre 
des formes et des tailles très  
différentes en fonction de l’endroit 
où il est fabriqué. Il possède  
une multitude de noms selon  
le pays où il est joué, mandoline, 
théorbe, oud, sitar, saz, tambura, 
outi, biwa, pipa, shamisen sont  
autant de sortes de luth  
joués dans le monde. 
Vous passez votre tour. 

Les fourmis bien connues pour  
leur organisation collective ainsi 
que pour leurs qualités de  
bâtisseuses spectaculaires, 
communiquent et se dirigent  
essentiellement grâce au toucher 
et à l’odorat. Certaines d’entre  
elles sont quasiment aveugles et 
pourtant elles sont capables de 
construire des ponts dans le vide 
ou des radeaux organiques sur  
des cours d’eau en s’agrippant  
les unes aux autres pour  
atteindre leur objectif. 
Ce pont géant vous permet de vous  
rendre directement à la case 18.  

Depuis l’Antiquité, nombreux  
savants, naturalistes, zoologistes 
ou botanistes se sont intéressés 
aux insectes. Réaumur fait paraître 
ses Mémoire pour servir l’Histoire 
des insectes (1734). Linné livre la 
1ère édition de son Systema Naturae, 
proposant le premier essai de  
classification des espèces en 1735. 
Latreille va lui travailler sur la  
taxinomie des arthropodes au  
XIXe siècle qui sera très utile pour 
ses successeurs. Mais au fait, 
comment appelle-t-on la science  
qui étudie les insectes ? 
Si vous le savez vous pouvez relancer le dé. 
Sinon vous reculez de 2 cases. 

L’accordéon produit des sons  
par l’action simultanée d’un  
soufflet et d’un clavier à touches 
ou à boutons. Chromatique ou  
diatonique il possède de nombreux 
surnoms à l’instar du piano à  
bretelles, du piano du pauvre,  
de la boîte à chagrin, de la boîte  
à frisson, du soufflet à punaises,  
du branle-poumons, de l’orgue  
portatif ou encore de la boîte  
du diable (en breton boest  
an diaoul ou boueze). 
Sauriez-vous dire à quelle famille  
d’instrument il appartient ?  
Bonne réponse : vous relancez le dé,  
sinon vous attendez le prochain tour. 

Dans les marécages cette araignée 
pêcheuse se nourrit, de têtards,  
de petits poissons ou d’insectes  
présents sur les plantes des 
berges. Elle est capable de marcher 
sur l’eau et de plonger pour  
capturer ses proies ou se  
dissimuler en cas de danger.  
Dans le bestiaire utopique, son 
corps est formé d’un oud,  
un instrument de la famille des 
luths, à rayures bicolores. 
De quelle créature s’agit-il ?  
Bonne réponse : vous pouvez relancer le dé. 
Mauvaise réponse : vous restez flotter  
sur la surface de votre case.

Les tout petits rabots utilisés par 
les luthiers pour obtenir la forme 
galbée de la caisse de résonance 
des instruments en bois, comme 
les violons ou les guitares, portent 
le nom d’un fruit apprécié des  
rongeurs. Leur lame peut mesurer 
seulement 8 millimètres de largeur 
et on doit les munir d’un manche 
pour pouvoir s’en servir.  
Savez-vous comment on les appelle 
en raison de leur petite taille? 
Si vous le savez, vous êtes en passe de  
devenir un expert en lutherie, vous pouvez 
avancer de 6 cases, sinon continuez  
à raboter les bords de votre case. 

Je suis une pièce indispensable 
pour les violonistes. On me trouve 
sur les violons, les altos mais  
pas sur les violoncelles, ni sur  
les contrebasses et encore moins  
sur les contre-bassines ! Je suis 
avant-tout un élément de confort 
qui permet de protéger le bois  
de la transpiration du violoniste.  
Je n’existais pas lorsqu’ont été 
créés les premiers violons  
au XVIe siècle. 
Me reconnaissez-vous? Si vous avez reconnu 
l’objet qui est dessiné sur cette case vous 
pouvez rejouer sinon passez votre tour. 

Le saxophone a été inventé par 
Adolphe Saxe au XIXe siècle  
qui lui a laissé son nom.   

Cet animal marin est présent sur 
terre depuis au moins 350 millions 
d’années et a très peu évolué. 
Contrairement à ce qu’évoque son 
apparence, elle n’appartient pas 
aux crustacés mais est apparentée 
aux araignées et aux scorpions.  
Sa carapace en forme de fer à  
cheval cache six paires de pattes 
qui lui permettent de se déplacer 
sur le sol mais elle nage aussi  
sur le dos. La reconnaissez-vous à  
sa silhouette préhistorique ?  
Si oui vous êtes très savant,  
vous pouvez vous rendre à la case 28  
vous y trouverez une autre espèce marine 
très surprenante, sinon patientez.  

17- Les papillons  

bonne réponse : avance de 6 cases  
et relance le dé ! 
mauvaise réponse : passe un tour ! 

La punaise est un insecte  
piqueur-suceur de couleur brune. 
Elle utilise des stylets buccaux 
pour perforer les végétaux,  
les feuilles ou les graines dont  
elle aspire la sève. Dans le bestiaire 
utopique, elle a été construite  
principalement à partir d’éléments 
d’harmonium et de piano. 
À partir de quel instrument  
est fabriqué l’extrémité  
de son abdomen ? 
Si vous le trouvez dans le jeu de la puce, 
vous pouvez avancer jusqu’à lui,  
sinon vous êtes punaisés sur place.
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Il semblerait qu’il soit en usage  
depuis le XIVe siècle. Le triangle est 
un instrument de la famille des  
idiophones qui est constitué d’une 
barre métallique de section  
circulaire sur lequel on frappe  
à l’aide d’une tige métallique. Il est 
utilisé dans la musique classique 
mais aussi dans le forro au brésil, 
le Maloya à la Réunion ou la musique 
Cajun. Vrai/faux : il existe un cham-
pionnat du monde d’Air triangle ?  
Bonne ou mauvaise réponse, c’est un peu au 
hasard… vous passez la main !

Pour écrire la musique sur une 
partition on utilise une portée 
composée de cinq lignes et de 
quatre interlignes. Au début de la 
portée, la clef indique la hauteur, 
plus ou moins aiguës ou plus ou 
moins graves ainsi que le nom des 
notes à jouer. En fonction des ins-
truments les clefs peuvent varier. 
Si vous souhaitez avancer de trois cases, 
donnez le nom des trois clefs.  
Si vous n’en donnez que deux, vous n’avancez 
que de deux cases. Si vous n’en connaissez 
qu’une, vous n’avancez que d’une case.  
Sinon, vous n’avez pas la clef,  
vous n’irez nulle part. 

 39- Orthoptère Le cor d’harmonie est joué dans  
les orchestres symphoniques,  
dans la musique de chambre ou 
dans les orchestres d’harmonie.  
Le joueur de cor émet les notes 
grâce aux vibrations de ses lèvres 
sur l’embouchure et en activant 
des palettes (ou des pistons)  
pour modifier la hauteur des sons. 
Savez-vous comment se nomme  
le joueur de cor?  
Bonne réponse vous pouvez pousser  
de trois palettes. Mauvaise réponse  
vous restez coincés dans le pavillon !

Vous vous demandez sûrement  
ce qu’un cheval vient faire dans  
ce jeu de la puce ? C’est tout  
simplement que ses crins servent  
à la fabrication des archets. Mais 
attention, seulement les crins  
des chevaux hongres ou des  
étalons de Mongolie, de Sibérie  
ou de Mandchourie, parce que  
les climats froids favorisent  
la production de crins plus épais  
et plus résistants.  
Frottez de nouveau le dé  
pour voir où il vous mènera. 

Margipenne Trichognathus margini-
pennis Carabe

43- HarmoniumA quoi peuvent bien servir  
les instruments dessinés  
sur cette case ? Vous pouvez  
y découvrir des mailloches  
et des balais. 

Il existe environ 6 000 espèces  
de coccinelles dans le monde.  
Contrairement à la croyance  
populaire, le nombre de taches sur 
leurs élytres ne correspond pas à 
leur âge mais à leur espèce : la plus 
répandue en Europe est la coccinella 
septempunctata qui est rouge,  
ce qui lui permet de dissuader ces 
prédateurs de l’approcher.  
A votre avis combien de points  
possède-t-elle ?  
Bonne réponse : vous progressez de 7 cases ! 
Mauvaise réponse : volez jusqu’à la case 38. 

La lyre n’est pas seulement  
l’instrument avec lequel Orphée 
charmait les animaux dans  
la mythologie grecque.  
C’est également une petite pièce  
de métal amovible que l’on fixe  
par différents systèmes sur le 
corps des instruments d’harmonie 
ou de fanfare. Son nom vient  
de sa parenté formelle avec  
l’instrument de musique.  
Allez en rythme jusqu’à la case 49 !

On situe généralement sa naissance 
au XVIIe siècle. Elle tente de classer 
les instruments en famille, en  
catégorie, par époque ou origine. 
Erich Hornbostel et Curt Sachs  
ont mis au point une classification 
qui regroupe les instruments par  
leur manière de produire les sons : 
aérophones, cordophones,  
membranophones, idiophones et 
plus récemment les électrophones.  
Comment se nomme cette science ? 
Bonne réponse : vous faites un bond de 6 
cases, sinon vous reculez de 3 cases. 

“Bête à mille pieds” en Guadeloupe, 
appelé “Cent-pieds” en République 
dominicaine, ce chilopode nocturne 
a la capacité de voir par ses deux 
extrémités. Il peut posséder  
plus de cinquante paires de pattes 
et mesurer jusqu’à 40 cm.  
Se logeant dans les recoins  
sombres et frais des maisons,  
il les débarrasse des araignées, 
des fourmis, des blattes ou encore 
des punaises.  
Vous venez de déranger la scolopendre,  
elle vous a mordu, vous vous grattez pendant 
deux tours et laissez jouer les autres. 

Comment s’appelle cette petite 
pièce de bois servant à maintenir 
l’espace entre les cordes 
 d’un violon et permettant de  
transmettre les vibrations des 
cordes à la table afin d’amplifier   
le son ? Indice : C’est une pièce  
maîtresse du violon. Il est fabriqué 
en érable ou en ébène. Regardez 
bien sa forme.  
Si vous arrivez à nommer cette pièce,  
vous pouvez relancer deux fois le dé, 
 sinon vous rejouerez plus tard. 

Abeilles, ruche, alvéoles et miel….  
la poisse, vous restez englués dans 
ces alvéoles.   

La sourdine sert à modifier  
le timbre et la puissance sonore 
des cuivres. Elle se fixe dans  
le pavillon de l’instrument pour 
étouffer ou atténuer les sons.  
Elle a le plus souvent la forme  
d’une poire ou d’un petit bol. Si vous 
êtes un trompettiste sans le sou, 
vous pouvez utiliser une sourdine 
Plunger qui n’est autre qu’une  
ventouse en caoutchouc servant  
à déboucher les canalisations !  
En attendant la fortune vous sourit et vous 
pouvez avancer de trois cases. 

52- Punaises- planches 

 

J’ai inspiré ce jeu de la puce comme 
beaucoup d’autres jeux dans  
l’histoire. Il paraît qu’il en existe 
plus de 10 000 variantes sur  
des thèmes éducatifs, artistiques 
ou politiques. Je suis un animal  
apprécié pour sa chair mais  
attention ! Je mord et je crie  
très fort. Pourriez-vous dire  
quel est mon cri ?  
Bonne réponse : vous rejouez.  
Mauvaise réponse : vous allez vous faire  
percer les oreilles case 50.

Pouvez-vous compléter ce  
vers extrait de La cigale et la 
fourmi de Jean de La Fontaine : 
“La cigale ayant chanté tout l’été  
se trouva fort dépourvue quand 
la bise fut venue, pas un seul  
petit morceau de ……………………… 
ou de vermisseau ?  
Si vous pouvez compléter ce vers,  
vous pouvez relancer le dé, sinon revoyez  
vos classiques et reculez de 3 cases. 

373839404142434445464748495051525354

Pièces qui appartiennent au violon: 
description énigmatique réclamant 
de l’observation 

56- Gramophone  
xxxx

57- Cordes violon alto violoncelle et 
contrebasse

Un boeuf ? Pourquoi donc ?  
à quoi peut-il bien servir dans  
ce bestiaire d’arthropodes ?  
À les nourrir ? À les transporter ?  
À les écraser? Les cornes  
des vaches peuvent devenir  
des instruments à vent dans  
lesquels on souffle pour produire 
des sons mais c’est surtout le cuir 
qui est utilisé dans de nombreux  
instruments à percussion…. 
Si vous avez devinez lesquels, vous pouvez 
vous rendre sur la case qui les représente. 

 

59- Trompette
Dans notre famille Madame est  
plus grande que Monsieur.  
Nous sommes des experts  
du camouflage. Nous pouvons  
prendre l’apparence d’une  
brindille ou d’une tige végétale.  
En Australie, nous pouvons  
mesurer plus de 30 centimètres. 
Nous avons des ailes mais elles  
ne nous servent pas à voler. 
Bonne réponse : vous avancez de 6 cases.  
Mauvaise réponse : vous restez dormir  
sur votre branche. 

Quel instrument nécessite  
de faire presque le tour du monde 
pour trouver les matières dont  
il se compose : le crin ? 

62- Guitares 
Dans notre famille tous  
les individus sont pourvus de 
pinces à l’extrémité de l’abdomen. 
On appelle ces pinces des cerques 
ou des forficules (ce qui veut dire 
“petits ciseaux”). Elles nous  
servent à nous battre ou à  
protéger nos oeufs. On distingue 
Madame par ses cerques droites, 
de Monsieur qui a des cerques 
courbes. Qui sommes-nous ? 
Si vous le saviez prenez la patte d’oie  
sur la droite et rendez-vous à la case 53, 
sinon continuez de vous curer  
les oreilles sur place. 

La darbouka est instrument à  
percussion très répandu en Afrique 
du Nord et au Moyen Orient. Elle est 
constituée d’un vase étranglé  
en céramique, en terre cuite ou en 
métal, et d’une membrane tendue 
en plastique, en peau de chèvre  
ou de poisson. Les musiciens  
sont appelés des derboukeurs. 
Dans quelle famille pourriez-vous 
classer cet instrument ?  
Bonne réponse vous pouvez relancer le dé. 
Mauvaise réponse vous passez votre tour. 

Le microscope optique est un outil 
qui permet d’observer l’infiniment 
petit. Il aurait été inventé au cours 
du XVII e siècle mais n’a pris sa 
forme actuelle qu’au XVIII e. Il peut 
grossir jusqu’à 2500 fois la taille 
d’un élément. C’est un outil  
indispensable pour les entomolo-
gistes qui utilisent toutefois des 
technologies plus modernes de nos 
jours, pour observer les insectes 
dans leurs moindres détails.   
Allez donc observer les orthoptères  
en case 39 !  

Nephila maculata : araignée 
La cornemuse est un instrument 
que l’on trouve dans de nombreuses 
régions du monde. Elle est  
composée d’un hautbois à anche 
double ou simple ainsi que d’un ou 
plusieurs bourdons reliés à une 
poche à air fabriquée dans une  
vessie ou dans une peau de bête.  
En France, on appelle le joueur de 
cornemuse un sonneur.  
Mais au fait, à quelle famille  
appartient-elle? 
Si vous la connaissez vous pouvez avancer 
jusqu’à la case 70, sinon vous passez la main.  

Instrument à taille humaine  
de la famille des cithares, j’étais 
joué dans les opéras baroques au 
XVII e siècle. Mon nom fait à la fois 
référence à la Vierge Marie ainsi 
qu’au son cuivré et éclatant que  
je produis lorsque l’on frotte mon 
unique corde. Indice: en allemand, 
on me donne plusieurs noms :  
“nonnengeige”, “nonnentrompete” 
ou “marientrompete”. Je suis…  
Si vous l’avez reconnue bravo ! Vous avancez 
de 5 cases et vous avez gagné. Sinon vous 
faites du surplace. 

Si je fais partie des arthropodes,  
que je suis pourvu d’un abdomen  
et d’un céphalothorax, c’est-à-dire 
que ma tête et mon thorax sont 
constitués d’un seul morceau,  
et que je peux enfiler quatre  
paires de chaussettes,  
à quelle classe appartiens-je?  
onne réponse, vous avancez de 8 pattes, 
sinon vous restez guetter vos proies  
dans votre toile.

Naturaliste et paléontologue  
à l’origine d’une théorie  
de l’évolution démontrée  
dans son ouvrage intitulé  
“L’origine des espèces” publié  
en 1859, on le reconnaît  
facilement grâce  
à sa longue barbe blanche.  

  

Le diapason est constitué de  
deux lames soudées en forme de U 
prolongées par une tige, il émet  
en vibrant un son étalonné : la note 
“La” à 440 hertz, qui va permettre 
aux instrumentistes d’un orchestre 
de s’accorder sur un même son  
de référence. Dans un orchestre 
symphonique, savez-vous quel  
instrument donne aussi le fameux 
La aux autres instruments ?  
Si vous avez la bonne réponse relancez  
le dé et tentez de faire 2 pour gagner 
la partie, sinon attendez pour rejouer.  

72- Puce
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LE JEU DE LA PUCE
Suite à la visite de l’exposition, les élèves participent à un jeu de plateau créé spécialement pour l’exposition. 
En se déplaçant de case en case, les différentes équipes valideront de nouvelles connaissances.

Le déroulement
Suite à la visite de l’exposition dans le château, 
les élèves se rassemblent dans la bibliothèque 
du château où un jeu de plateau leur est proposé 
(deux exemplaires). Ce jeu reprend des éléments 
découverts lors de la visite de l’exposition sous 
forme de questions amenant les élèves à réfléchir 
en équipe, voire à déduire.

Les objectifs
Jouer en équipe. Valider des connaissances en 
culture générale et en découvrir d’autres.

À destination du cycle 3, des collèges et des lycées.

Durée : 2h (y compris la visite de l’exposition).

Nombre maximum d’élèves : 25

Matériel fourni : jeu de plateau, dés en mousse et pions.
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MA VISITE ILLUSTRÉE
Pendant la visite de l’exposition, les élèves vont découvrir de nombreux objets liés à 
l’entomologie, l’organologie et l’univers artistique. Afin de leur permettre d’être aussi 
acteurs/actrices de leur visite, ils exerceront leur sens de l’observation à travers une 
recherche ludique parmi les collections.

Le déroulement
Avant de débuter la découverte de l’exposition, chaque 
élève se voit remettre une carte illustrée. Sur chacune se 
trouve un objet présent dans l’exposition (arthropodes, 
instruments de musique ou sculptures). Au cours de la 
visite, l’élève qui reconnaît l’objet figurant sur sa carte se 
signale et décrit l’objet en question. Le/la médiateur/trice 
complète et développe autour du sujet concerné.

Les objectifs
Aborder la visite d’une exposition en exerçant son sens de l’observation. Apprendre à 
écouter ses camarades de classe et le/la médiateur/trice. Enrichir son vocabulaire.

À destination du cycle 2 et 3.

Durée : 1h45 (y compris la visite de l’exposition).

Nombre maximum d’élèves : 25

Matériel fourni : cartes illustrées
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Ateliers mobiles 
Rencontres avec les artistes
Mathieu Desailly et Vincent Gadras, deux des créateurs et réalisateurs du projet 
Anima(ex)Musica  vont directement présenter au public leur projet, mais aussi les 
étapes de fabrication d’une sculpture par une démonstration dans une des salles 
du château.
Ces ateliers-performances sont réalisés in-situ sur 3 sessions de 5 jours pendant la 
durée de l’exposition, dont une durant la période scolaire du 24 au 28 mai.

© photos double page Tout Reste À Faire
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Infos pratiques

À noter : 
La visite guidée de l’exposition sans animation pédagogique 
est possible et dure 1h30.
Pour contacter l’accueil du Domaine : 
02 96 95 62 35 (10h - 12h / 14h - 18h)
chateaudelarochejagu@cotesdarmor.fr

L’exposition est située dans le château de la Roche-Jagu, sur 
trois niveaux, avec des accès difficiles entre les étages qui se 
font par des escaliers en vis plutôt étroits.

Le parc est ouvert librement à la visite. D’autres animations, 
événements ou visites (du château ou du parc et des jardins) 
sont proposés durant l’année. Plus d’informations disponibles 
sur le site Internet du Domaine de la Roche-Jagu.
www.larochejagu.fr

Tarifs :

À partir de 15 personnes et sur réservation 
Animation pour les groupes scolaires : 2€ par enfant
Gratuité pour l’accompagnateur de personnes 
relevant du tarif groupe

Le Domaine de la Roche-Jagu ouvre  
ses portes au bestiaire utopique  
du collectif d’artistes Tout reste à faire   : 
Mathieu Desailly  
designer-graphiste  
Vincent Gadras  
scénographe-constructeur 

David Chalmin  
compositeur-producteur 
 

Le trio présente ses impressionnantes 
sculptures d’insectes animées et sonores, 
réalisées à partir d’instruments  
de musique hors d’usage auxquels  
les artistes offrent une seconde vie.  
Treize créations se déploient dans  
les vastes espaces du château qui,  
le temps d’une saison, se transforme  
en cabinet de curiosités.  
La nature s’y mêle à l’art, ou plutôt  
se transforme en art, et l’art en nature,  
dans une commune capacité à faire surgir  
la merveille. Ainsi, la demeure historique  
remet à l’honneur ces théâtres du bizarre 
nés à la Renaissance où les domaines  
des sciences, de l’art et de la musique  
se côtoyaient à travers des collections 
étonnantes et parfois atypiques.  
Dans ces lieux discrets, ancêtres  
des muséums, on rassemblait les objets  
les plus hétéroclites, rares et insolites,  
à l’image des collections d’organologie  
et d’entomologie présentées dans 
cette exposition.  
Les instruments du Musée de la musique - 
Philharmonie de Paris, ponctuant  
les différentes salles, les spécimens  
d’insectes du Muséum national d’Histoire  
naturelle et de l’Université Rennes 1  
étonnent et suscitent le désir  
de connaissance, d’accumulation  
et de classification animant  
les curieux de nature. 
Monde des insectes et monde imaginaire,  
créativité de la Nature et ingéniosité  
de l’Homme, science, musique et arts  
plastiques se rejoignent pour nous offrir 
un univers résolument poétique et humaniste.

Pour toute demande de réservation :
02 96 95 62 35
chateaudelarochejagu@cotesdarmor.fr

Contact de la référente médiation et animation 
de l’exposition pour toutes questions (hors 
réservation) :
laurence.rigaut@cotesdarmor.fr

Contact du référent des animations nature sur le 
parc pour toutes questions (hors réservation) :
patrice.delorme@cotesdarmor.fr

Dates de l’exposition
Anima(ex)Musica
Du samedi 7 mai au dimanche 2 octobre
Exposition présentée tous les jours
10h>12h et 14h>18h
(en juillet et août : 10h>13h et 14h>19h)

Atelier mobile / Performance
Du mardi 24 au samedi 28 mai
10h>12h et 14h>18h
2 autres sessions sont programmées en période 
de vacances scolaires en juillet-août.

19



SAM
. 2

1 M
AI 

/ 1
5H›

17H
 

Instruments de percussion insolites 

David Hopkins / musicien collectionneur 

re
nc
on
tr
es

ateliers

spectacles

ciné
ma pl

ein 
air

con
fér

enc
es

DIM. 15 MAI  

VERGER SOCLÉ > 15H 

Les Causeries d'Emma La Clown 

Christine Rollard / biologiste et aranéologue  

au Muséum national d’Histoire naturelle   

Emma La Clown / comédienne 

VEN. 8 JUILLET  

JARDINS DES ENCLOS > 17H 

Femme renversée {CORPS EN CHANTIER} 

Pauline Sol Dourdin / danseuse-auteure-interprète 

Pierre Stéphan / musicien 
SAM. 9 JUILLET  

PALMERAIE > 17H 

Brown Recluse {CORPS EN CHANTIER} 

Pauline Sol Dourdin / danseuse-auteure-interprète 

Pierre Stéphan / musicien DIM. 10 JUILLET  
STANCO > 20H30 

Dragonfly  {CORPS EN CHANTIER} 
Pauline Sol Dourdin / danseuse-auteure-interprète Pierre Stéphan / musicien 

DIM. 10 JUILLET  COUR DU CHÂTEAU > 21H30 
Una Bestia Romain Dubois / concert solo piano 

DIM. 17 JUILLET  

VERGER SOCLÉ > 16H
30 

Duo Thomas-Hopkins 
Jean-Luc Thomas / flûtes 

David Hopkins / percussions 

DIM. 4
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MBRE  

VERGER
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 > 17H
 

La sexualité et quelques mœ urs  

d’insectes à l’heure de #metoo 

Yannick Jaulin / auteur-acteur-conteur
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Fascinantes araignées 

Christine Rollard / biologiste et aranéologue 

au Muséum national d’Histoire naturelle  

SAM. 2
 JUILL

ET / 1
5H›17H

 

Communication acoustique chez les insectes 

Laure Desutter-Grandcolas / professeure  

du Muséum national d'Histoire naturelle,  

Institut de systématique, évolution, biodiversité

SAM. 21 MAI / 14H30›16H30 
Insectes du jardin, fabrication de parapluies  
japonais et d'aspirateurs à insectes 
War-dro an Natur

SAM. 11 JUIN / 10H›17H À la recherche des insectes de La Roche-Jagu 
Anne Le Ralec / entomologiste, Agrocampus Ouest, Rennes,  

commissaire scientifique de l’exposition Franck Duval / technicien de recherche INRAESAM. 18 JUIN / 14H30›18H 

DIM. 19 JUIN / 14H30›18H 

Les sons du bois (atelier-découverte) 

Pascal Berquer / diplômé en pédagogie  

musicale active et musicien vibraphoniste
SAM. 25 JUIN / 10H›17H30 

Enluminure : instruments de musique 

Marjolaine Pereira / auteure jeunesse, animatrice et éditrice 

Création d'enluminures sur le thème des instruments

MAR. 19 JUILLET  

JEU.11 AOÛT / 14H30›16H30 

Le rôle des insectes dans les écosystèmes 

War-dro an Natur  
JEU. 25 AOÛT / 20H30 

Les papillons de nuit 

War-dro an Natur  

SAM. 10 SEPT./ 14H›16H  

SAM. 24 SEPT./ 14H›16H 

Initiation à l’apiculture 

     Dominique Segalen, apiculteur
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Les Aventures de Pinocchio 

Luigi Comencini (1972) 
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Le P
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 Muyl 
(2002)
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Le Cid (court-m
étrage)  

Emmanuelle Gorgiard  (2006) 

Monsieur Fa
bre 

Henri D
iamant-Berger (19

51)
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